
 
 
 
 
 

NEUVAINE À L’ESPRIT SAINT (2) 
Jn 16, 23b-28 

Seigneur mon Dieu, voici le deuxième jour que l’Église tout entière invoque la venue 
de l’Esprit Saint sur elle et sur le monde, et se prépare à le recevoir d’une façon 
renouvelée. Quelle joie de pouvoir m’inscrire dans ce grand élan spirituel en te 
demandant, au nom de Jésus, de nous donner part à l’Esprit Saint ! 

Toi, Esprit Saint, tu es notre trait d’union avec Jésus. Sans toi, l’écart entre lui et moi 
resterait un abîme : il est vrai Dieu et je ne suis que créature ; il est le Fils bien-aimé 
du Père et je ne suis pas digne d’être enfant de Dieu ; il est saint et je suis pécheur ; 
il est innocent de tout mal et je vois en moi tant de fissures par lesquelles le mal 
parvient à s’introduire ; il est admirable et je ne le suis pas, ne parvenant de moi-
même ni à accomplir le bien que je voudrais ni à éviter le mal que je voudrais 
rejeter… Sans ta puissance divine, Esprit Saint, il n’est rien en moi, rien qui ne soit 
perverti, dit la très juste prière du Veni Sancte Spiritus. 

Mais tu es là, Esprit Saint, envoyé par le Père au nom du Fils. Tu envahis mon être 
et le pénètres comme l’huile du saint-chrême pénètre la peau d’un nouveau baptisé, 
afin de me fortifier contrer les assauts du Mal et de me faire ressembler activement 
au Christ. Tu jaillis du plus profond de mon âme, dans ce sanctuaire divin où est 
gravé l’image divine, pour que je me laisse habiter par les mêmes élans que le Christ 
et rende gloire au Père dans l’amour de mes frères. Tu m’unis à Jésus dans la plus 
grande communion spirituelle pour que je sois à même non seulement d’agir 
comme lui le ferait à ma place mais même d’accomplir, comme il l’a promis, des 
œuvres plus grandes que les siennes au cœur même de ma fragilité humaine !  

C’est comme s’il se produisait en moi un triple mouvement de pénétration, de 
jaillissement et d’union, sous ton impulsion, pour que ce qui est hors de ma portée 
devienne possible, facile et agréable grâce à toi. 

Ainsi, grâce à toi, je peux apprendre à prier au nom du Christ, en son nom et 
personne, par lui, avec lui et en lui. Grâce à toi, ma prière devient la sienne et la 
sienne devient la mienne, et je comprends qu’en raison même de cette communion 
profonde dont tu es la clé, ma prière puisse revêtir une puissance divine, faire plaisir 
au Père et être exaucée. 

Alors, en ce deuxième jour de la neuvaine de Pentecôte, je t’invoque de toute mon 
âme pour m’unir à Jésus et lui dire : que veux-tu que je demande au Père en ton 
Nom ? Quelle prière ferais-tu monter vers lui à ma place ? Quelles intentions de 
louange, de pardon, de demande et d’offrande ? Quelle prière d’adoration ? 

Toi, quand tu pries, retire-toi… (Mt 6, 6) 
Méditation guidée du Père Grégoire de MAINTENANT 
Samedi 23 mai 2020 



Ô Esprit Saint, je te confie aujourd’hui pour tous ceux qui veulent apprendre à prier 
le Père au Nom de Jésus. 

« Viens en nous, père des pauvres. Viens, dispensateur des dons. Viens, lumière de 
nos cœurs. » Viens en nous comme tu le souhaites et sais si bien le faire. Viens au 
secours de nos faiblesses car sans toi la prière est sans âme. Viens saisir la moindre 
de nos paroles, le moindre de nos élans, pour habiter notre prière de ta toute-
puissance et nous unir au Christ grâce à elle. 

« Viens, Esprit Saint, en nos cœurs et envoie du haut du ciel un rayon de ta 
lumière. » Car un seul de tes rayons suffit à nous faire communier au Christ au point 
de prier en son nom, avec une fécondité divine. Une seule de tes infinies 
délicatesses suffit pour nous faire vivre ce dont Jésus parle dans l’évangile de ce 
jour : « Amen, amen, je vous le dis : ce que vous demanderez au Père en mon nom, 
il vous le donnera. Jusqu’à présent vous n’avez rien demandé en mon nom ; 
demandez, et vous recevrez : ainsi votre joie sera parfaite. » 

Amen. 

 


